
L'immoralité des séparations de biens

Nous avions 1 intention d écrire quelques lignes
sur ce sujet , quand ce matin , en ouvrant l'Indé-
pe ndant bernois, nous trouvons l' article suivant
que nous empruntons à notre confrère de Bienne :

c II y a une dizaine de jour» , le tr ibunal  de
Moutier était saisi d'une demande en séparation
de biens , basée sur l'état de déconfiture finan-
cière dans lequel se trouvait le mari. L'avocat de
la demanderesse produisait à l'appui de sa re-
quête une série d'ordonnances exécutoires , re-
montant aux années 1878 à 1882, mais sans
prouver toutefo is qu 'il y ait eu exécution effec-
tive. Le tribunal , se basant sur des antécédents ,
accorda la demande , non sans que des paroles
sévères eussent été prononcées contre ces sépara-
tions , devenues malheureusement trop fréquen-
tes, et qui constituent , il faut le dire , une des
grandes immoralités de notre temps.

On peut , il est vrai , colorer l'odieux de plu-
sieurs de ces causes par des arguments plus ou
moins plausibles. On dira qu 'il n'est pas juste
que la fortune de la femme soit perdue par la
faute du mari ; qu 'il faut ménager aux enfants
un morceau de pain pour l'avenir , et ne pas les
faire souffrir de la faute de leurs parents. Tout
cela est fort bien en paroles ; malheureusement
ce sont le plus souvent des prélextes et non des
raisons.

Quand deux époux se marient , ils créent une
communauté à laquelle chacun apporte ses forces,
son activité , son intelligence et sa fortune anté-
rieure. Chacun des conjoints appli que toutes ses
forces à la bonne marche de cette communauté.
L'intérêt de la femme y est-il distinct de celui du
mari ? .Nullement. Le mari , comme chef de la
communauté , a l'administration de la fortune
commune ; mais il est aussi responsable des obli-
gations que pourra contracter sa femme.

Or, lorsque la situation financière d'un ménage
devient difficile , quand celui-ci s'endette, la faute
en est-elle exclusivement au mari , et la femme
n'y est-elle pour rien ? Quelquefois c'est le cas :
lorsque le mari a contracté des cautionnements
inconsidérés à l'insu ou contre la volonté de sa

femme, ou lorsqu 'il mènO une vi« de débauche.
Dans ca cas , on comprendj facilement que la fem-
me veuille mettre son bien à l'abri de l' orage
qu 'elle n 'a pu empêcher.

Mais combien de fois là gêne du ménage ne
pro vient-elle pas du manque d'expérience , de
prévoyance ou d'économie de la femme ? Com-
bien de fois , par une influence exercée avec tact
et mesure , n'aurait-elle pas pu faire comprendre
à son mari l'imprudence 'de certaines dépenses
excédant les besoins et les ressources de la com-
munauté ? Combien de fois les embarras finan-
ciers ne proviennent-ils pas de ce qu 'on ne vou-
lait ou ne savait se refuser aucun plaisir , aucun
luxe , sans toutefois avoir les moyens de se l'ac-
corder ?

La faillite menace. Madame demande sépara-
tion de biens , et l'obtient. Elle retire donc son
éping le du jeu , — et des fois un magot qui ne lui
a jamais appartenu , — de sorte que toute la res-
ponsabilité et tout le poids de la ruine retombent
— moralement — sur t& ,;K.ri , car , sous le nom
de la femme, les époux pourront recommencer à
vivre d' une vie relativement aisée, en se moquant
de leurs créanciers.

C est là précisément le mauvais côté des sépa-
rations de biens. Les créanciers , sachant que la
femme avait quelque fortune , mais ignorant que
la communauté dépensait plus que ses ressour-
ces, ont eu confiance et ont remis les fournitures
demandées . Au moment d'être payés , voilà qu 'ils
voient leurs prétentions s'en aller. . .  sur les
brouillards de l' Aar — ou de la Ronde—: ils n'a-
vaient pas prévu une demande en séparation de
biens 1

Le régime dotal a cela de fatal ,
c'est qu'il peut se prêter à toutes
sortes de coquineries. Que les deux époux
soient des gens peu scrupuleux , et ils pourront
faire des dupes en foule. Il suffî t pour cela que le
mari reconnaisse à sa femme un apport supérieur
à ce qu 'il a été en réalité. Ce que nous avançons
là n'est nullement imag inaire : nous avons vu
plus d'une fois des arrangements semblables dé-
fier la justice. L'op inion publi que avait la ferme
conviction que jamais la femme n 'avait pu appor-
ter une dot semblable. Mais allez donc le prou-
ver! ce n 'est pas très facile.

La morale de tout cela est que les lois autori-
sent trop facilement les demandes en séparation
de biens. Celles-ci ne devraient être admises que
quand les juges ont acquis la certitude que la dé-
confiture du mari provi ent de ses fautes person-
nelles et non de la mauvaise gestion de la com-
munauté. Les enfants en souffriront peut-êtrequel-
quefois : mais ils travailleront un peu plus. On a
vu — et on le voit encore — fort souvent des en-
fa nts arriver par eux-mêmes à une position ho-
norable et à l'aisance, alors que leurs parents ne
leur avaient rien laissé. Il ne faut pour cela qu 'un
peu d'intelli gence et surtout de l'énergie et de la
persévérance. Combien ne voit-on pas de ces en-
fants auxquels les parents ont donné tout ce que
la fortune peut procurer , arriver à un résultat
diamétralement opposé à ceux sus-indiqués ?

Nous ne pensons pas que le régime de la com-
munauté des biens soit l'idéal du droit matrimo-
nial. Mais dans la major ité des cas, il est plus
conforme à la vérité des choses ; et s'il fait quel-

quefois des viclimes dans les familles , d' un autre -
côté il y garaniit mieux les droits des créanciers-
et de Ions ceux qui ont eu confiance dans l'hon-
nêteté de leurs clients. »

Les bourgeoisies bernoises

Elles vont bien les bourgeoisies !
Un certain nombre d'entre elles votent des -̂

crédits pour combattre le projet de Constitution.
Celle de Oberwy l va p lus loin. Elle a voté des-
subsides en faveur du journal le Seeland, chargé-
de combattre les hommes qui travaillent à l'ac-
ceptation du projet.

D'autre part des dépêches de Berne , à la date-
d'hier , annoncent ce qui suit :

« Pour échapper aux dispositions du projet de
constitution , un certain nombre de bourgeoisies
de la Haute-Argovie (on cite Lolzwyl , Inkwy l)
font procéder à .les coupes et à des répartitions
extraordinaires de bois entre leurs membres et à
des ventes à vil prix dont le produi t est partag é
par les ayants-droit , sans tenir compte de la loi
et des inspecteurs foresiiers.

Le Conseil exécutif bernois a été convoqué à
l'extraordinaire afin de prendre des mesures. Il
a envoyé à Lolzwyl M. le conseiller d'Etat Rœtz ,
afin d'avoir des rensei gnements précis sur les
désordres qui y ont été signalés. M. Rsetz fera
aujourd'hui un rapport verbal au Conseil exécutif
qui prendra immédiatement les mesures énergi-
ques que réclame la situation.

Le bruit  court que toutes ces communes seront
mises immédiatement sous tutelle.

France. — On écrit de Paris au Nouvelliste :
« Il nei ge, il gèle , il fait froid , le coke et le

bois sont très chers à Paris, les pauvres gens
souffrent et le travail manque. Dans les arrondis-
sements pauvres il y a beaucoup de misères à
secourir , aussi les bureaux de bienfaisance im-
provisés ont-ils de la besogne. Les personnes-
aisées ont apporté dans chaque quartier leur
concours à celte œuvre humani ta i re ; les fournis-
seurs livrent des aliments au-dessous du prix
coûtant : rôtisseurs , restaurateurs , boulangers ,,
marchands de vin , ép iciers font leur devoir. Les
marchands donnent des bons pour vêtements ,
chaussures , linge. C'est un bel élan de charité,
comme Paris en donne fréquemment le specta-
cle. Le comité de la presse se multiplie et on va
organiser rapidement la grande loterie au profi t
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Orchestre I'ODéOM . — Répé tition , mer-
credi 21 , à 8 Vi h - du soir, au local.

Orchestre I'ESP éRAMCE, — Répétition ,
mercredi 21, à 8 % h. du soir, au Foyer du
Casino.

Club des Hérame-tot. — Réunion , mer-
credi 21, à 9 h. du soir , au local.

Société fraternelle de Prévoyance.
— Assemblée générale , jeudi 22, à 8 1/ t h. du
soir , à l'Amphiihéâtre.

Théâtre. — Direction R. Bettini. — Jeudi 22,
à 7 3/4 h. du soir. « Trois femmes pour un
mari », comédie-bouffe en 3 actes. « Le Jour
et la Nuit », opéra-comi que en 3 actes.

Société de gymnastique d'hommes.
— Assemblée générale extraordinaire , jeudi
22, à 9 h. du soir, à la Halle.

Fanfare montagnarde. — Répétition ,
jeudi 22, à 8 3/4 h. du soir, au local.

Chaus.-ele-Foitdi8.

Presse à scandales. — Le rédacteur du
Weinlœnder de Zurich vient d'être condamné à
200 fr. d'amende pour avoir rendu compte dans
des termes insultants pour les plaignants des dé-
bats du procès que lui avaient intenté les négo-
ciants Brunner et consorts à Saint-Gall , procès
qui s'est terminé , comme on s'en rappelle , par
la condamnation du rédacteur du Weinlœnder à
un mois de prison et à mille francs *d'amende.

Collection d'antiquités lacustres. — Le
Conseil fédéral a décidé hier , mardi , que la col-
lection Gross sera placée au palais fédéral.

Chronique Suisse.



des pauvres. Le contrôle sera très sévère afin
d'éviter que Messieurs du comité ne cèdent pas,
comme en certaine occasion, à l'envie de boire
du Champagne sur les fonds généraux.

» D'antre part , nous avons eu le discours pro-
noncé par le ministre de l'intérieur , M. Waldeck-
Rousseau devant la commission des associations
ouvrières. Le gouvernement prend l'initiative et
la direction de réformes tendant à émanciper les
classes ouvrières. Il veut aider , favoriser ce
mouvement en revisant la loi de 1867, laquelle
gêne et ralentit l'association des bras et des capi-
taux ; le gouvernement veut aussi rendre les tra-
vaux paradjudication plus accessibles aux travail-
leurs , en supprimant les conditions onéreuses.
Tout cela est de bonne politique , c'est mille fois
préférable aux revendications des coryphées du
mouvement social , qui veulent résoudre la ques-
tion en refusant de payer les loyers , en suppri-
mant la police ou en rétablissant la garde natio-
nale. »

— On assure que le général Lewal a 1 inten-
tion de réduire le personnel du ministère de la
guerre et d' améliorer le traitement des employ és.

— On a arrêté à Paris le Saxon Blum , ora-
teurs des clubs populaires , expulsé il y a deux
ans.

— Les obsèques de Nobert Ballerich , l'officier
de paix qui a succombé , par suite des coups de
revolver qu 'il a reçus dans la déplorable affaire
du Cri du Peup le, ont eu lieu hier, mardi , à Pa-
ris, sans incidents notables.

Beaucoup de curieux se pressaient sur le pas-
sage du cortège . Deux mille personnes suivaient
le convoi.

Allemagne. — On mande de Mannheim :
« D'après la Neue Badische Landeszeitung on

a arrêté lundi , dans l'après-midi , à Hockenheim ,
un handwerksbursch sans papiers de légitimation
qui avait tiré un coup de revolver sur un gen-
darme. L'agresseur a été transporté à Mann-
heim. Il fait des dépositions peu vraisemblables
sur sa personne et refuse de donner des rensei-
gnements précis. On a trouvé sur cet individu
des cartouchps , ainsi que des sommes considé-
rables d'argent. »

— Un artilleur de la garnison de Wessel et
une recrue d' un régiment de Coblence ont été
assassinés. On suppose qu 'ils ont été viclimes
d'un attentat anarchiste , ces militaires ayant
fourni des indications en vue de découvrir les
correspondances socialistes dans les casernes.

— D'après des renseignements de Saint-Pé-
tersbourg, le meurtre du conseiller de police
Rump f était décidé depuis longtemps , et durant
les derniers mois , ses mouvements étaient sur-
veillés par les anarchistes. La moindre de ses

actions était soigneusement observée par eux ,
dans le but final de l'assassiner.

Italie. — La liste continue :
L'avocat Colta Ramusino , président du conseil

provincial de Pavie, a disparu , laissant derrière
lui pour 1 Vi million de dettes , emprunts à cou-
vrir , etc. Sa famille est fortement engagée, un
b uau-frère est pris pour 300,000 francs. Avant de
partir le fuyard a tenté d'escompter deux billets
de 40 ,000 fr. à la Banque populaire de Pavie ,
sans y réussir. Il jouissait de l'estime générale et
passait pour immensément riche.

LISE FLEURON
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GEORGES O H N E T

— Dites donc, Rombaud , je n'ai pas reçu mon fau-
teuil , s'écria Adrien Gamard , qui arrivait tout essoufflé...
Ah 1 mais, c'est que si je n'ai pas de place , vous savez,
moi , je fais les cent coups I Je me déguise en garçon de
café et je viens, avec une corbeille de caramels et de
croquets , dans la salle. Et écoutez-moi ce coup de go-
sier ; Orgeat , limonade , bière... demandez... des oran-
ges, des sodas , des glaces t . ..

Il lança ce cri avec une telle perfection que tous les
assistants se mirent à rire...

— Allons , Gamard , dit Rombaud contrarié , en voyant
le gommeux troubler la gravité solennelle de la si-
tuation vous savez bien que ce ne peut être qu'un
oubli...

— A la bonne heure ! Ah I mes enfants , vous ne savez
pas ce qui est arrivé au prince péruvien de Cécile Chré-
tien ? Le grand seigneur d'outre-mer a été pincé, hier
soir, filant la carte , au Club. . .  L'inca était un philoso-
phe de première classe l . . .  Cette fois ce n'est plus en
bateau que je vais la faire aller , notre pauvre chère in-
nocente , ça va être en galère !

Pavilly,  debout sur les marches du péristyle , faisait
ses confidences à Cretet :

— La pièce s'est améliorée beaucoup a la fin La
Barre a compris qu'il fallait suivre mes conseils Je
lui ai donné la grande situation du deux... Vous ver-

Reproduction interdite pour les journaux n'ayant pat traité avf o la
édite des gens ie lettres.

rez C est très bien Et Castonn est devenu un
rôle. Il ne sera jamais étonnant, mais enfin c'est quel-
que chose !... Ah ! il a fallu batailler pour en arriver
là!...

— Et La Barre ? Est-ce qu'il n'est pas au théâtre ? Je
voudrais pourtant bien lui demander quelques détails
pour ma Soirée.

Rombaud alors s'élança. Il avait les mains pleines de
renseignements. Et il ne tarissait pas en anecdotes flat-
teuses sur le compte de son auteur... Il le grandissait ,
il le mettait sur un piédestal... Quel talent, et quelle
modestie I Et comme il lisait , et comme il jouait ! Et
puis il était collectionneur , il avait chez lui des mer-
veilles. Les cartons bien modestes, les livres lentement
et difficilement amassés, devenaient dans la bouche de
Rombaud des trésors artistiques. Et le pauvre major se
métamorphosai t en un général de brigade, tué héroï -
quement à Gravelotte. Il fallait du fla-fla, du pompon ,
du grelot, du tam-tam ! L'avenir de La Barre l'exigeai t ,
le lancement de la pièce aussi. Et en avant la musi-
que !

A cinq heures seulement, La Barre fit son apparition ,
Il arriva , l' air froid , au milieu de cette agitation. Rom-
baud fondit sur lui , et , l'entraînant à l'écart :

— Mais qu'est-ce que vous fai tes ? A quoi pensez -
vous ? Comment n'êtes-vous pas venu plus tôt 1 Hais il
faut vous montrer I Vous êtes l'homme du jour !

La Barre répondit avec calme qu'il venait de chez
Lise. Et Rombaud , très ennuyé d'avoir à s'assombri r
l'esprit , dans un jour comme celui-là, dût demander
des nouvelles. Elles étaient très mauvaises. C'était 1a
fin.

— Pauvre fille ! Pauvre fille ! répéta distraitement le
directeur... Ah çà I mon cher, nous dînons ensemble ,
n 'est-ce pas ?

— Je vous remercie , dit La Barre , devenu glacial. Ma
soirée est prise...

— Comment ! votre soirée ? s'écria Rombaud.... j' es-
père bien que vous allez venir au théâtre ?

— Non ! J'irai rue de Lancry..,
— Vous n'assisterez pas à cette représentation , qui

s'annonce triomphale ?

— J'assisterai aux derniers moments d'une femme que
je regrette cruellement.

— Mais c'est de la folie ! Mais votre place est sur la
scène ! Mais que dira-t-on ? Tout Paris va défiler , ce
soir , dans le théâtre , et vous n'y serez pas ! Vous vous
perdez ' Vous feriez , d'un seul coup, connaissance avec
tout le monde I Ce serai t la notoriété, la camaraderie
précieuse de tous les gens connus conquis en un ins-
tant ! Voyons , réfléchissez i Ne donnez pas suite à ce
projet fou l Mais des femmes, il y en a des milliers 1...
Des- comédiennes, on en trouve tant qu'on veut !.. Voyez
plutôt Clémence ! Cher ami, faites cela pour moi : ve-
nez ici, où l'on va vous applaudir à faire dégringoler
le lustre...

— J'irai où l'on souffre.
Rombaud leva les yeux au ciel, et les laissa retomber

avec découragement.
— Quel obstiné vous êtes !
— Je l'ai prouvé, depuis six semaines, répondit Clau-

de sèchement.
Et tournant le dos à Rombaud , il alla causer avec

Massol , lui rappelan t divers petits détails de mise en
scène, et s'assurant que tout était prêt et réglé. Pui s,
traversant la foule , qui déjà le regardait avec une sym-
pathique curiosité, il quitta le théâtre, se privant volon-
tairement d'une des plus grandes joies que dût compter
sa vie littéraire.

Devan t laTnaison il rencontra Jean, faisant sa faction
quotidienne sous la fenêtre de Lise. Il attendait ainsi ,
depuis deux semaines, qu'elle lui permît de monter ,
plus passionné dans son repentir qu'il ne l'avait été dans
son amour. Il faisait les cent pas, comme un amant gui

t 
nette sa belle, sans jamais rien voir venir , et ce pied
e grue acharné, pour une mourante , était vraiment si-

nistre.
Le malheureux abord a Claude, sans lui parler , mais le

visage bouleveaso par une angoisse éloquente. Celui-ci
lui tendit la main , pour la première fois, et la lui serra
avec attendrissement.

(Â suivre )

BERNE. — On mande de Berne :
« Une délégation de Moscou a visité lundi l'hô-

pital de l'Ile. Les membres de cette délégation
affirment que nos cliniques et notre institut pa-
thologique sont bien supérieurs à tout co qu 'ils
ont vu en Allemagne. »

— Après s'être enivré de schnaps dans une
auberge de Frienisberg, un individu demanda
de pouvoir passer la nuit. On lui refusa et on le
mit à la porte. Noire ivrogne s'étendit sur la
route, près de la maison et s'endormit ; l'auber-
giste l' ayant aperçu le transporta dans une éta-
ble vide , mais l'abri ne fut pas suffisant et le
lendemain on retrouva l'individu gelé.

— A Saint-Imier , on procède en ce moment ,
entre l'école d'horlogerie et le bureau des télé-
graphes , au posage du fil destiné à l'horloge
électrique qui sera installée ces premiers jours
dans le corridor de l'hôtel de la Couronne.

— On se souvient que la commune du Noir-
mont avait dû être mise sons tutelle à la suite de
désord res graves dans 1 administration. La tu-
telle a été levée l'année dernière , mais il ne pa-
rait pas que la leçon ait porté fruit. On apprend
en effet que, sur le rapport de l'administration
forestière , le Conseil exécutif vient d'adresser nn
blâme sévère au Conseil communal du Noirmont
en lui fixant un délai pour tenir compte des ré-
clamations qui se sont produites. Si les autorités
communales ne donnen t pas suite à ces ordres ,
la commune sera de nouveau mise sous tutelle.
U parait qu 'au Noirmont comme dans d'autres
communes les gros bonnets s'entendent à mer-
veille à faire de la prestidigitation avec les sa-
pins communaux.

SOLEUBE. — Le peuple a adopté la loi exo-
nérant les commis-voyageurs soleurois et suisses
(à titre de réci prorité) de tout droit de patente.

ARGOVIE. — La Constituanle a statué sur la
question des impôts. Elle a fixé le minimum de
revenu libre de tout impôt à 400 francs. Par con-
tre, chaque citoyen paiera au moins un franc
d'impôt. Les veuves et orphelins incapables de

gagner leur vie seront exempts de tout impô t jus-
qu 'à concurrence de 2000 fr. de fortune.

VAUD. — Dimanche malin on a retiré du lac,
près du débarcadère de Territe t, le cadavre d'une
dame hanovrienne , âgée de 52 ans , qui logeait
dans un hôtel de Montreux. On ignore la cause
de cette triste détermination.

GENÈVE. — Il résulte de l'enquête à laquelle
il a été procédé à la suite de la découverte d'une
tête humaine , au bord du Rhône , sous Saint-
Jean , qu 'il ne s'agit ni d'un suicide , ni d' un cri-
me, ni d'une fumisterie d'étudiants en médecine.
Un fossoyeur ayant trouvé un crâne en travail-
lant dans le cimetière de Plainpalais l'avait don-
né à un agent de police qui , ne sachant que fa i re
de celle pièce anatomique , l'a jetée à l'endroit où
elle a été retrouvée. « On voit , dit le Genevois,
qu 'il faut quelquefois se méfier des savants rap-
ports dressés par nos autorités médicales. »

Nouvelles des Cantons.

,,% Locle. — Collectes et dons divers faits en
faveur de la Chambre de charité du Locle. Au 19
janvier courant la somme totale ascendait à
fr. 7,713»25.

*+ En faveur des Espagnols . — Il vient de se
constituer dans le Vi gnoble un Comité d'initia-
tive pour recueillir des dons en faveur des nom-
breuses victimes des récents tremblements de
terre en Espagne. Des listes de souscriptions sont
déposées à Auvernier , Bevaix , Boudry, Colom-
bier, Corcelles , Cortaillod , Peseux , Rochefort ,
Saint-Aubin et Vaumarcus. Le Comité est com-
posé de MM. Jaemes Perrochet , juge de paix , Au-
vernier. — Ed. Berth oud , directeur de la fabri-
que , Cortaillod. — Dp François Borel , ingénieur
de la dite fabrique. — Henri Verdan , pasteur, à
Boudry. — Théophile Kutter , à Boudry.

Chronique neuchàteloise .

/, Municipalité de la Chaux-de- Fonds. — Le
Conseil général se réunira à l'Hôtel-des-Postes le
vendredi 23 janvier 1885, à 4 heures du soir,
avec l'ord re du jour suivant :

1° Nomination du bureau du Conseil général.
2° Nomination d'un membre de la Commission

d'éducation en remplacement de M. Berthold
Pellaton.

3° Bapport sur la révision de l'article 18 du
règlement général.

4° Bapport sur la révision des art. 13 et 14 du
règlement sur l'impôt municipal.

5° Rapport sur la révision de l'art. 126 et l'ad-
dition de 3 articles au chapitre IX du règlement
pour la police municipale.

Chronique locale.



6° Rapport sur la question de la place de
l'Ouest.

7° Communication relative au chemin de fer
régional des Ponts.

8° Divers.
/„ Bureau des passades . — La commission

centrale de bienfaisance nous communique le
rapport suivant :

Il n'y a rien de bien nouveau à mentionner sur
l'œuvre des passades pour l'année qui vient de
s'écouler.

Comme ces années passées , on a continué à dé-
livrer des cartes aux voyageurs nécessiteux et
sans travail. Ces cartes donnent droit à un lit
confortable et très souvent à deux repas : une
soupe et un déjeûner. Elles ne sont jamais don-
nées deux jours de suite au môme voyageur.
Tous les passagers qui se présentent au bureau
reçoivent des jetons pour la Cuisine populaire.

C'est maintenant l'Hôtel National qui reçoit
nos pauvres voyageurs, et cela, moyennant 1 fr.
à 1 fr. 50 par carte qu'on nous présente. Nous
avons vérifié soigneusement le livre du bureau
de passades et nous devons dire que M. Imhof ,
chef de la police municipale , qui est chargé de la
distribution des billets de logement , s'acquitte
avec soin et avec beaucoup de prudence de sa
tâche, qui n'est pas toujours facile. — Nous pré-
sentons aussi nos remerciements sincères au te-
nancier de l'Hôtel National , pour la générosité et
le dévouement qu'il met au service de l'œuvre.

Voici un tableau des cartes délivrées par le bu-
reau depuis le 19 décembre 1883 au 15 janvier
1885 :

1883, 19 déc. à fin dècemme, 20 voyageurs.
1884, janvier, 93 »

> ' février , 73 »
» mars , 53 »
» avril , 44 »
» mai , 4 »
» juin , 1 >
» juillet , 3 »
» août , 9 »
» septembre, 22 »
» octobre, 55 »
» novembre, 67 »
» décembre , 58 »

1885, janvier , jusqu 'au 15, 22 »
Total : 524 voyageurs ,

parmi lesquels 25 sont Neuchàtelois , 308 son)
Suisses et 189 sont étrangers. On peut ainsi con-
stater, par ces chiffres , que l'œuvre de la passade
a sa raison d'être et qu'il faut la poursuivre . Nous
félicitons les sociétés qui ont bien voulu jusqu 'à
présent la soutenir de leurs deniers et nous les
prions de continuer encore à faire des sacrifices
en sa faveur. Si toutes nos sociétés philanthropi-
ques donnaient chacune leur obole pour l'œuvre
des passades , elles déchargeraient celles qui jus-
qu 'à présent ont alimenté la caisse, et ne s'impo-
seraient pas pour tout autant de bien lourdes
contributions. — Comptons , par exemple , 550
cartes à 1 fr., cela fait 550 fr.; ajoutons 100 fr.
pour des repas et des jetons a la Cuisine popu-
laire ; voilà donc une dépense total e de 650 fr.

Si maintenant 20 sociétés s'engageaient à payer
leur quote-part , chaque société payerait de la
sorte seulement 32 fr., ce qui ne serait pas ex-
cessif , surtout si l'on considère que chaque so-
ciété pourrait ensuite envoyer tous les passagers
qui se présentent à elle , au bureau de passades.

Jusqu 'à présent , seules les Sociétés suivantes
ont subventionné la caisse des passades :

1° Eglise nationale ; — 2° la Loge maçonni-
que ; — 3° la Société allemande ; — 4° le Sapin ;
— 5° la communauté Israélite ; — 6° l'Eglise al-
lemande.

En outre , nous avons reçu de M. Ed. Droz un
don de 5 fr.

La Commission centrale de bienfaisance prie
donc instamment toutes les sociétés philanthro-
piques de se rappeler qu 'il existe un bureau de
passades à la Chaux-de-Fonds , qui mérite toute
leur sollicitude et dont les dépenses ne sont cou-
vertes que par des contributions volontaires des
associations et de ciloyens. — Nous avons reçu
autrefois divers dons de plusieurs sociétés et de
fiarticuliers. Nous rappelons à leur souvenir
'œuvre des passades.

Pour l'Œuvre des passades,
Au nom de l&Commission centrale de bienfaisance,

Albert R AIS, curé.
* Théâtre. — Nous rappelons à tous la repré-

sentation de jeudi. Spectacle gai : Le Jour et la
nuit, 3 actes pour lesquels nous n'avons plus à
faire de la réclame ; puis comme nous l'avons
déjà annoncé : Trots femmes pour un mari, ce
succès parisien qui , au moment même où il nous
désopilera la rate , en fera de même aux nom-
breux habitués du Théâtre-Cluny, où cette comé-
die-bouffe se joue chaque soir. Pendant trois actes
c'est un imbro glio , un enchevêtrement , une com-
plicaiion d'intrigues et de quiproquos bizarres ;
la pièce abonde en réparties d'un imprévu on ne
peut pi us drôle. Nous espérons que les interprètes
de demain auront bien travaillé cette œuvre et
qu 'ils l'enlèveront d' une façon satisfaisante en
ayant soin surtout — ceci dit pour certains rôles
— de ne pas charger outre mesure.
,*A Rectif ication . — Le communiqué de l'im-

partial du Samedi 17 janvier relatif à un don de
l'Union chorale a indiqué par erreur de copiste
35 fr. remis à la « Bonne Oeuvre, » c'est 45 fr.
(quarante-cinq Fr.) qu 'il faut lire ainsi que le
porte le reçu de Mme la Présidente de la Bonne
Oeuvre en date du 15 janvier.

(Communiqué.)
<,% Tombola. — La distribution des lots de la

grande Tombola aura lieu tous les jours jusqu 'à
Samedi inclusivement , de 1 h. à 2 h. après midi
au Foyer du Casino.

Lausanne , 21 janvier. — La Constituante vau-
doise a fixé comme en premier déba t à 500,000
francs la compétence extra-budgétaire du Grand
Conseil pendant une législature ; au-delà de cette
somme, le peuple devra statuer.

M. de Guimps a proposé la réduction à cinq
membres du Couseil d'Etat et a combattu la sup-
pression du chancelier , votée en premier débat ,
suppression que M. Fauquel a appuyée. M. Ce-
resole a montré que partout , sauf à Neuchâtel , il
existe un chancelier spécial tenu par l'usage et
la loi en dehors des luttes politiques et parle-
mentaires. Le système neuchàtelois de charge r
uri conseiller d'Etat de diriger la chancellerie et
de tenir le p.oiocole est défectueux. M. Ceresole
lit sur ce point une lettre probante d'un conseil-
ler d'Etat neuchàtelois. La discussion continue
aujourd'hui.

— M. Bachelin , agent de la Banque cantonale
à Yverdon , député libéra l à la Constituante , est
mort hier.

Stockholm , 20 janvier. — Le budget est établi
en prévision d' une réduction de 30 p. cent sur
l'impôt foncier. Il ne propose pas la création
d'impôts noqveaux.

Port-Saïd , 20 janvier . — Une tempête sus-
pend la navigation dans le canal de Suez. Tous
les navires sont garés.

Toulon, 20 janvier. — Un vol de 225,000 fr.
a été commis au préjudic e de l'usine à gaz de la
Seyne. Le coffre fort a été emporté. Les auteurs
du vol sont inconnus.

Paris, 20 janvier. — Un nommé Forgé , âgé
de 45 ans , gérant d' une fabrique de sucre à Ter-
ny-Sorny (Aisne) , avait été envoyé à Paris afin
d' y toucher , pour le compte de sa maison , une
somme de 100,000 francs. Une fois en possession
de celte somme, il a disparu en compagnie d'une
actrice d'Orléans.

Ses patrons offrent une prime de 2,000 francs
à la personne qui parviendra à le découvrir.

Turin, 20 janvier . — On a reçu de graves nou-
velles de Chiamonte ; les maisons seraient ense-
velies sous la neige. Il y aurait de nombreuses
victimes. Le préfet de Turin se rend sur les
lieux.

New-York , 20 janv ier. — Le Courrier des
Etats-Unis dit que 2000 socialistes , organisés
militairement et en armes , habitent Chicago.

— Un incendie a détruit les bâtiments d'infir-
merie de l'asile d'aliénés de Kankakee (Illinois) .
Dix-sept malades ont péri.

Paris, 20 janvier. — Charles Rallerich a été
réintégré à Mazas après l'enterrement de son
frère Norbert.

Rome, 20 janvier. — Des avalanches se sont
abattues sur diverses communes de Chiannant et
Exilles (Piémonl). Plusieurs personnes ont péri ,
notamment 15 à Sfarone.

Dernier Courrier.

Ephémérides, 1885
Mercredi , 2/ janv. Lev. du soleil 7 h. 46, couch. 4 h. 88.
1793. — Ordre au maire du Locle de ne point adminis-

trer justice aux personnes qui le califieront du titre de
citoyen, pendant l'audience.

1793. — Exécution de Louis XVI.
1535. Calvin est appelé par la ville de Genève pour

être le pasteur de l'Eglise réformée.
1773. — Mort de Piron , poète français , plus connu peut-

être par les bons mots qu'on lui a prêtés que par ses
œuvres.

Jeudi, 22 janvier : Lev. du soleil 7 h. 45, couch . 4 h. 40.
1831. — Fribourg vote une Constitution qui proclame

l'égalité des droits politiques.

da Canton de JVeuettatel.
Samedi il janvier issu.

Faillites et liquidations sommaires.
Le tribunal civil du Locle a prononcé la faillite du

sieur Parel , Louis-Adolphe , êtampeur au Locle. Inscrip-
tions au passif de cette masse au greffe du tribunal du
Locle jusqu 'au lundi 16 février.

Bénéfices d'inventaire .
Bénéfice d'inventaire de Traub , Samuel-Philippe ,

marchand-tailleur , décédé à Neuchâtel. Inscriptions au
passif de cette masse au greffe de paix de Neuchâtel jus-
qu'au samedi 21 février.

Publications matrimoniales.
Le tribunal cantonal de Neuchâtel a prononcé le di-

vorce entre les époux Louise-Anna Berger née Pecche-
nino , sans profession , domiciliée à Fleurier , et son mari
le sieur Berger, Georges-Louis , distillateur , résidant
temporairement à Bulle , canton de Fribourg.

Le tribunal cantonal de Neuchâtel a prononcé le di-
vorce entre les époux Lina-Rosalie Jeanmonod née
Jeannet, tailleuse, domiciliée à Couvet, et Jeanmonod,.
Henri-Louis-Philippe , journalier , domicilié à Noiraigue.

Le sieur Schmid , David , bûcheron , domicilié aux Gil-
lotes, rière la Chaux-du-Milieu , rend publique l'action
en divorce qu'il a 'formée devant le tribunal civil do
Locle contre sa femme, dame Anna Schmid née Gœtsch-
mann , dont le domicile actuel est inconnu.

EXTRAIT DE LA FEUILLE OFFICIELLE

des essais du lait du n au 48 Janvier 4885.
«Les laitiers sont classés dans ce tableau d'après la

qualité du lait qu'ils fournissent.)

Nom.. Prénom, et Dom.ol.e. || J* JJ* «£

Barben , Jean , Bulles 14 . . . 60 31,4 35, 301
Vuille , Fritz , Boulets Sagne . . 58 31,6 34,9 23
Reichenbach, Fritz, Boinod S . 50 32,4 36,2 20
Leuenberger , Louis , Trembles . 49 32,5 35,1 17
Luthi , David , Bulles 16 . . . 48 32,8 35,2 19
Jacot v8 de Cèles., Gd" Crosettes. 44 33,7 36,8 16
Single, Charles, Bénéciardes . 41 33,6 36,2 il
Hurni , Christ , Bd de la Capitaine. 39 33,4 36,2 12
Aellen , Louis, Bulles 2 . . . 39 34,4 37, 10̂
Savoie, Lucien , Bulles 29 . . 35 34,2 36,7 13
Biêri , Ernest , Bulles 6 . . . 35 32,7 34,8 11
Frey, Auguste, Gd" Crosettes 22 . 29 34,4 36,8 10-

1 crème.
Chaux-de-Fonds, le 19 Janvier 1885.

CONSEIL MUNICIPAL

R E S U L T A T

Maman , arrivant à l'improvisle dans la salle à
manger , menace de tirer les oreilles de Bob.

— Vous avez encore bu un petit verre de Mar-
sala , monsieur !

— C'est pas moi , maman !
— Qui donc ?
— C'est un biscuit qui l'a tout bu !
— Ah ! et où est-il ce biscuit ?
— Le biscuit? . , .  (D' une voix grave.) Pour le

punir , je l'ai mangé !
*k *

Le comble de la maladresse :
« Se casser une dent en dévorant quelqu 'un des

yeux. »

Choses et autres.

RENTES ET FORTUNE
, Tout propriétaire de bons titres cotés, actions ou obliga-
tions , peut se faire d'une manière mathématique et sûre ::

30 °/„ DE REVENU
par de simples opérations au comptant, avec ventes à.
primes.

Le système, fort connu et depuis longtemps expé ri-
menté dans plusieurs pays, permet de se faire sûrement
1,500 fr .  de rentes avec 5,000 de capital (espèces ou
titres), 750 fr. avec 2,500 fr. , 360 fr. avec 1,-?00 fr., etc. —
Les fonds sonttoujours disponibles. Les bénéfices sont
envoyés chaque mois en un mandat-poste. (H-20-X.)

La Brochure explicative sera envoyée gratuitemetn
sur demande affranchie adressée au Directeur du
COMPTOIR FINANCIER SUISSE, rue Petitot 10, Genève. «" 5812-26-



SOCIÉTÉ DE GYMNASTIQUE
D'HOMMES

Assemblée générale extraordi-
naire le Jeudi *« Janvier, à 9
heures du soir, à la Halle.
ORDRE DU JOUR : Votation du jury.
283-2 Le Comité.

COLLEGE ieJa Chani-ie-Fonas.
CONFÉRENCE PUBLIQUE

Vendredi 23 Janvier 1885, àS'/sh. du soir
à l'Amphithéâtre.

Les animaux disparus depuis
l'apparition de l'homme

PAR 288-2
M. M. de TRIBOLF.T , prof, à l'Académie.

A.  VI  Si
Tous les communiers du Locle , habitant

la Chaux-de-Fonds , sont invités , par de-
voir, h se rencontrer à l'assemblée géné-
ralaqui aura lieu , Mardi 37 Janvier 1885,
è 87s heures du soir, dans la grande salle
de l'Hôtel-de-Ville.

ORDRE DU JOUR

1° Rapport du Comité provisoire , nommé
à l'assemblée du !6 décembre 1884.

2» Discussion sur l'oppor tuni té  d'une col-
lecte à domicile en faveur de la Cham-
bre de Charité du Locle.

3° Cas échéant , voies et moyens d'organi-
ser cette collecte.

4» Divers.
•310-3 Iae Comité provisoire.

THEATRE Je la Cta-MoiÈ
R. BETTINI , Directeur.

Bureaux : 77» h. On commencera à 78/« h
Jeudi 22 Janvier 1885

SPECTACLE E X T H A O R D I X A I H F a
Une seule représentation

Trois femmes pour un mari
Comédie-bouffe en 3 actes.

A LA DEMANDE GÉNÉRALE
Une dernière fois 266-1

LE JOUR ET LA NUIT

Reçu nouvellement :

Biscuits anglais
chez G. Schuler 137-8"

ancien magasin BOILLAT

SOCIÉTÉ IMMOBILIÈRE
de la Chaux-de-Fonds

Assemblée générale ordinaire
MM. les actionnaires de la Société Im-

mobilière de la Chaux-de-Fonds sont con-
voqués en assemblée générale ordinaire ,
le lundi  23 février 1885 , a 2 heures
après midi , a l'Hotel-de-Ville de la
Chaux-de-Fonds.

ORDRE DU JOUR

1° Rappoit général sur l'exercice de 1881.
2° Fixation du dividende.
3° Renouvellement inté gral du Conseil

d'administration.

Les titres d'actions doivent être déposés
chez MM. REUTTER et C'*, banquiers à la
Chaux-de-Fonds , caissiers de la Société ,
trois jours au moius avant l'assemblée gé-
nérale.

Chaux-de-Fonds, le 21 janvier 1885.
Le Secrétaire,

314-3 JULES BREITMEYER .

ï ackif  On demande à entrer en rela-
MÀ eim>t wi e> tion avec un agriculteur pou-
vant fournir une centaine de litres de lait
par jour . — S'adresser chez M. Jacob
Greuter, rue du Parc 37. 239-1

Bonne occasion pr aiitefistes.
On offre à veudre, à un prix avantageux ,

des vins bouchés de Maçon — Beaujo-
lais — Bourgogne — Bordeaux. — Ces
vins sont garantis purs. — Adresser les
offres par écrit , sous les initiales P. S. 65,
au bureau de I'IMPARTIAL . 191-1

— Munici palité de la Ch aux-de-Fonds —
Les porteurs d'obligations Municipalité de la Chaux-de-Fonds, émis-

sion 1860, 4 Va °/n, sont prévenus que les 9 Obligations, N08 4i9 , 104, 114,
147, 162, 296, 319, 379, 567, sont remboursables , contre remise, dès le
15 Mars prochain en fr. 1000 chacune, au Bureau municipal , Hôtel des
Postes, Chaux-de-Fonds.

Dès la même date, le Coupon N° 50 du dit emprunt sera payé au
même lieu et contre remise par fr. 22» 50.

On rappelle que les obligations dont les Nos suivent , désignées par
de précédents tirages au sort pour être remboursées , n 'ont pas été pré-
sentées à l'encaissement.

Emprunt 1856: N° 282 freboursable le 1er Juillet 1884).
Emprunt 1865 : N° 289, 694, 753 et 776 (remboursables le31 Décembre 1884).

Chaux-de-Fonds , le 15 envier 1885.
A U  N O M  DU C O N S E I L  M U N I C I P A L :  220-2

Le Secrétaire, Le Président,
FRITZ ROBERT-DUCOMMUN. A. G R O S J E A N .

-4 Samedi 24 Janvier 1885 i«-
RÉOUVERTURE DU

CAFÉ F R A N Ç A I S
35. RITE JAQUET-DROZ, 95

M. X. Bey non ayant repris pour son compte le CAFé FRAN çAIS , recommande son
établissement; il espère , par une consommation de premier choix et un service prompt ,
mériter la confiance qu 'il sollicite. - On pourra se faire servir tous les Lundis du ga-
tean an fromage et des tripes les Samedis. — Restauration à toute heure. 300 3

ii — ~
EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES

s iTHÉ PURGATIF] 3
5 DE CHAMBARD
O w#a Ce Thé, 'iniquement composé de plantes et _

g <%~*S8 de fleurs, l'un coût très agréable, purge len- ^
rK g aài?"̂ î ST^!5*31'

,i*cmfî ' ;l ' s:,lls dérangement et sans fatigue. [O
r-4 a *wP ^&^mK%lË' Aussi 'es personnes les plus difficiles le ir.

« «frai——cTr arlfl prennent-elles avec plaisir. 11 débarrasse l'es- Ul
10 * 4L J* *OK*il tomac delà  bile, des glaires et des humeurs, ¦__,
^1 g FA» iff sf^ entretient le ventre libre active les fonctions çn
- 1 * ,'5Tî *̂ Vl J' dlgeslivus et lacilite la circulation du sang. >"
« = tr Hk \.Jp Grâce k ses propriétés, 11 réussi t toujours i_a

^ ia»̂ SS2aB^Lî3..\i'NI£con'Te lcs B1tau5 do tête, Migraines, U
"H ^ ẐJ^ ^ljL-** î lZr * I ' ' Ti ~ s i s  i ln i I I I I I I  . T ni O

"* * i ÏÉ^JHHr p Rations, "Mauvaises digestion s, Cons- HJ>
t " tipatlon. et dans tontes les indispositions où 11 est nécessaire de dé- r+ j

r
M gager l'estomac et les Intestins. - Exiger la bande bleue de t/arantte. CD

j MH SE TROUVE Da»NS TOUi'ES LES BONNES PHARMACIES
-Frise par Boîte 3. fr. 25

DANS TOUTES LES PHARMACIES 4724-11
j _^ 

GRANDE LIQUIDATION
sous l'Hôtel de la Ba lance.

——«—»»»—. 
L'honorable public est prévenu que la clôture définitive de la

grande liquidation continuera jusqu 'au 5 Février 1885; passé ce
délai le magasin sera fermé; les personnes qui ont encore des emplet-
tes à faire sont priées de venir les faire d'ici là. Pour activer la vente
il sera fait encore un grand rabais.

APERÇU DE QUELQUES ARTICLES :
Mérinos et cachemire noir pour Communion . . . Fr. l»90 le mètre.
Robes double largeur » o»90 »
Peluches toutes nuances » i»so »
Tapis de chambres » 0»80 ))
200 livres Iaaines a tricoter » 2»90 la livre.
100 pièces Jupons fentre » S»45
Spencer et Gilet «le Chasse Fr. 4 à » 20»—
200 Corsets » 3»—
Mouchoirs de poche blancs et couleurs . Fr. 1»80 à » 3»25 la douz.
Chemises de femme et homme » *»— pièce.
200 Manteaux et Imperméables depuis » 10»— »
100 paires Cafignons depuis » o»80 la paire
Toile pour draps de lit » o»90 le mètre.
Soieries Satins blanc et crème » 2»— »

» ¦ faille » 2»60 »

Indienne de meubles, draperies pour habillements, tapis de chambre, flanelle, fou-
lards , mousseline, caleçons, beaucoup d'autres articles dont le détail serait trop long.

A la même adresse on offre à vendre l'agencement dn magasin; consistant en
rayons, fourneau , presse à copier et pupitre. 98-5

Farine lactée Anglo-Suisse
Me illeure nourriture pour enfants , lorsque le lait ne suffit pas.

Se vend à la Chaux-de Fonds : Dans les pharmacies MONNIER , GAGNEBIN et PAEEL ; et
(o. F. 5É<57) chez MM. STIERLIN et PERROCHET, droguistes. 237-12

Municipalité ie la jjhm-iB-f onfe
Le public est prévenu qu'à teneur de la

Loi fédérale sur les élections et votations
fédérales , le rôle des électeurs est déposé
au Bureau municipal où l'on peut en pren-
dre connaissance dès ce jour.

Chaux-de-Fonds, le 17 Janvier 1885.
245-1 Conseil municipal.

MALADIES _ÇUTANÉES
Exanthèmes, aigreurs , nez rouges, ta-

ches de rousseur, lentilles, perte des che-
veux , teigne , tubercules, gale , dartres sè-
ches et mouillées, etc., sont guéris par
correspondance. — BREMICKER, méde-
cin spécialiste, a Glaris. 2954-27

Innovation.
MM. les abonnés au Téléph» ne et à la

Bibliothèque des Actualités du Kios-
que Iaittéraire de Chaux-de-Fonds , peu-
vent , dès ce jour , demander leurs livres
a domicile, par fil téléphonique, sans
augmentation de prix.
262-1 H. HOUST.

Leçons de musique.
Monsieur s. Mayr, directeur de musique,

peut encore disposer de quelques heures
pour des leçons, soit de chant, piano, vio-
lon , flûte ou zither. 197-1

Bois sec.
M. Henri Cm mel , rue de la Serre 37,

offre à vendre de beaux troncs bien secs,
pour le chauffage, à fr. 28 la toise. 190-1

Liquidation de Fournitures
Canons Laiton fr. 1»—
Canons Acier » 1»50
Poucettes pr Emboiteurs, dep. » -»25
Poucettes pr Secrets, depuis . » -»40
Chevillots ronds , trempés . . » -»50
-^A L F R E D  L E I S E Rf r -

Madretsch. 261-2

BUREAU DMRVATION
Le Comité du Bureau d'Observation

rappelle à MM. les fabricants que les es-
sais d'observation continueront gratuite-
ment encore pendant le mois de Janvier,
et des relevés des marches seront délivrés
sur demande.
76-1 IJE COMITé.

Relieurs et Réfflenses ssrar «»:
tils a couper les balanciers, chez M.
DUBOIS-HOURIKT , rue du Parc, 80. 187 1

M. Martin Dérégibus
MAITRE GRANITEUR

- aux Prises de Gorgier -
se recommande à MU. les architectes,
entrepreneurs , particuliers , etc., pour
la livraison prompte et à prix modérés
de tous les genres de taille, grande et
petite dimension. 551

OUVRAGE SOIGNÉ

- AVIS —
La station publique et officielle dn

Téléphone, est ouverte chaque jour, le
dimanche y compris, de 8 heures du ma-
tin à 9 heures du soir, au Kiosque Iaitté-
raire, Rue Léopold Robert devant l'Hôtel
des Postes à Chaux-de Fonds.

Tarif fédéral :
Réseau de la Chaux-de-Fonds. Entre-

tien entre abonnés. 5 centimes par 5 mi-
nutes et par fraction de 5 m.

Entretien entre non abonnés, 10 et. par
5 m. et par fraction de 5 m.

Réseau hors de la localité. Entretien
entre abonnés , 30 et. par 5 minutes et par
fraction de 5 m. — Entretien entre non
abonnés 50 et. par m. et par fraction de
5 minutes. 249-3

Mademoiselle CÉCILE BLUM
56. Rue Jaquet-Droz , 56

se recommande pour teindre et
friser les plumes. 305 3



—Bel-J^ir—
Dimanche 25 Janvier 1885

dès 2 '/s heures après midi

GRAND CONCERT
donné par la Société

L'UNION CHORALE
sous la direction de M. L. Provesi, prof.

Solistes :
E. B., L. G., h. G., R. P., J. S.

Programme à la Caisse.

Entrée : 4© et. 315-3

A la Botte Ronge
39, Rue Léopold Robert CHAUX-DE-FONDS 39, Rue Léopold Robert

GRANDE LIQUIDATION
pour cause de départ.

Les soussignés mettent en LIQUIDATION , pour cause de départ,
toutes les marchandises , avec 20 % au-dessous du prix de facture.

CHOIX IMMENSE et des plus complets en CHA.USSURES de
tous genres , pour enfants et fillettes , souliers Molière et bottines fines
pour Messieurs et Dames.

Aperçu de quelques prix : 204-6
D A M E S :  FILLETTES :

Bottines chagrin élast , b" vern 1 fr. 5»50 Bottines crochets, talons . . . fr. 4»25
» veau, cousues . . . » 7»50 » » veau ciré . . » 5»80
» chagrin , boutons . . » 7»50 » » chagrin , 30-35 » 5»75

Souliers Molière » 5»50 Bottines crochs, vernis , tal°", 30-35 » 6»50
Pantoufles , cord. royal . . . » 1»80 » » élastiq", bouts vern' » 6»50

M E S S I E U R S : E N F A N T S :
Souliers Molière . . depuis fr. 7»ô0 Souliers cuir , depuis . . . . fr. 0»90
Bottines élastiques . . » » 7»80 » vernis » 1»25
Souliers forts ferrés pr ouvriers , » 8»50 » chagrin , lacet . . . » 1»40
Bottes fortes , ferrées , depuis . » 12»50 Bottines, boutons, talons . . . » 4»75

SE RECOMMANDENT. TEMPERLI frères.

g *̂ C'est : 39, Rue Léopôld-Robert , 39 "̂ f

lie 15 Février
O u v e r t u r e  du M aga s i n

ClTX

BON MARCHÉ
3, RUE DE LA RONDE, 3 18M

TONKIN & TONKIN FERRUGINEUX
(Kraft und Eisen-Essenz)

le premier, excellente liqueur stomachique ; le second , le meilleur remède pour les
personnes anémiques, de constitution débile et pour les enfants de nature chetive.

de Gr. Winkler & Cie, à Russikon (Zurich),
Tonkin : Prix par bouteille , fr. 2»50 ; '/« bouteille , fr. 1»50, Ohmgeld non compris.
Tonkin ferrugineux: le flacon fr. i — exempt. d'Ohmgeld. Dépôt :

CHAUX-DE-FONDS : Ch. Seinet, comestibles. 299 24

A L'AGENCE GÉNÉRALE
GRAND BUREAU CENTRAL de

PLACEMENT
— Rue du Parc 29 — Rue de l'Hôp ital 10 —

Chaux-de-Fonds

On ca.eMCLJg»>ixcaLe
3 servantes , 2 cuisinières , 1 sommelière,

2 bonnes , 2 apprentis pour bureaux.
On. offre

7 ménagères , 1 demoiselle de magasin , 5
employés pour bureaux , 6 employés pour
magasins et ateliers , 2 voyageurs , 1 ap-
prenti horloger , 1 apprenti boulanger , 1
domestique d'écurie. Tous très recom-
mandés.

.A. louer
des chambres meublées et non meublées.

X->eaaa.a.xi<3.e -à, louer
2 appartements de 2 ou 3 pièces chacun ,

plusieurs locaux divers.
-A- ¦ven.caLre

2 magasins importants et bien situés , cond.
avant. , 1 ameublement de salon L1 XV,
velours bleu , gd« beauté (à moitié prix).

Demande à acheter
des fonds de commerce , des immeubles, etc.

Le Bureau place au plus bref délai , les
employés , ouvriers et domestiques des
deux sexes. 285-2
- Relations avec tous les pays. - Office à New-York. -

Le directeur autorisé , Fritz-U. Pellaton.

VINS A EMPORTE R
Vins rouges, bonne quai., le litre 50-60 et.

» » I™ qualité , » » 80.»
» blanc Neuchâtel , I™ quai., le litre 80 »

VINS en bouteilles et LIQUEURS
à grande réduction de prix.

C A F É  S T U C K Y
Rue Léopold Robert, 61. 5608-3

POSAGE DE QUANTIÈMES
et phases de lune.

Un ouvrier qui en a l'habitude et l'expé-
rience , demande à faire des posages de
quantièmes et phases de lune sur toutes
espèces de mouvement ; il se charge de
l'emboîtage et du repassage eu blanc , si on
le désire. — Prix modérés.

i S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 54-1

A. W A L L E R , GRAVEUR
57, Rue Léopold Robert , 57

CHAUX-DE-FONDS
Je me recommande à l'occasion du chan-

gement de poinçons pour monteurs de
boites et à tous les fabricants qui veulent
faire enregistrer leurs marques de fabriqu»,
ils peuvent recevoir chez moi tous les
exemplaires et renseignements nécessai-
res. 47-1

SPéCIALITéS : Marques de fabrique,
poinçons , cachets , pinces à plomber et
plombs , timbres en métal et caoutchouc ,
numéroteurs et dateurs en tous genres.

f lpAacî rm Un bon PlAiVO en très
wUUaalUIl. bon état est à vendre
avantageusement. — S'adresser au bureau
de I'IMPARTIAL . 5347-2

AYtS ra«ïfi
— 

Le Comptoir général international , dont le siège est à Neuchâtel , 10, rue du
Château , et 5, rue de la Place-d'Armes, tenant à mettre un terme aux imputations men-
songères que la malveillance cherche à répandre sur les opérations

de la Caisse générale des Fonds publics,
dont le siège est à Paris, 13, boulevard Saint-Denis , croit devoir publier le BILAN de
la Caisse générale des Fonds publics , la seule maison qui , avec la Caisse générale
d'Epargne et de Crédit , n'ait pas à redouter une pareille publicité.

r ANNÉE. - CAISSE GÉNÉRALE DES FONDS PCBLICS
SOCIÉTÉ EN COMMANDITE

L.ÉGSR <5fc C3±e

PARIS, — 13, BOULEVARD SAINT-DENIS , 13 — PARIS
Inscrite au Registre du Commerce, à Neuchâtel.

Bilan au 31 août 1884.
A.etif.

Espèces en caisse Fr. 14,212i>75
Effets à recevoir en portefeuille » 12,210805
Portefeuille : Titres à lever à des époques déterminées suivant con-

trats par divers . » 2,571,120.1—
Créances sur divers : Somme garantie par des titres qui ne seront

remisaux clients qu'après paiement intégral » 2,142,473»47
Fonds de commerce pour sa valeur » 10,000» —
Mobilier 10 °/o amorti » 5,401»55
Loyer et gaz , avances » 1,620»—
Journal des Fonds publics, dû sur abonnements en cours . . » 1,480 >H8
Banquiers , comptes débiteurs » 40,717»50

fr. 4.799.265»70

Capital " Fr. 20,000»-
Effets à payer » 47 «—
Arrérages sur rentes 3 %> sur l'Etat » 780J80
Portefeuille : Titres à lever par divers après paiement » l ,913.256» "i0
Créanciers divers .) 3,ô38>84
Comptes courants et d'intérêts (titres à lever) : à la Banque de France

au Crédit foncier , aux agents de change , aux banquiers . . n 2,611 ,ô'ifl))91
PROFITS ET PERTES : Bénéfices nets sur contrats en cours

et sur le produit du portefeuille reportés à nouveau
en réserves ordinaire et extraordinaire en garantie
des souscriptions » 250,072»65

Fr. 4,799,265»70
Certifié «onforme par l'expert comp table ~~ ~ '

soussigné, BAILLET , LéGER et Cie
Les chiffres ont une telle éloquence que tout commentaire serait superflu. Cette pu-

blication fera plus pour réduire les médisants à l'impuissance que tous les noms pom-
peux et sonores , comme le faisait autrefois la Compagnie du grand krach , dont la ca-
tastrophe financière a causé tant de ruines et de douleurs , et auxquels ne se laisse plus
prendre ie public soucieux de ses intérêts.

M. Louis COUDOL, qui n 'a jamais cessé de faire partie de la Caisse Générale des
Fonds publics, inscrite au Registre du Commerce de Neuchâtel , informe le public qu 'il
recevra toujours toutes les réclamations qui pourront lui être adressées , et qu'il tiendra
à honneur de renseigner clairement et complètement sur tout ce qui offrirait matière
au doute et à l'interprétation.

Les clients qui auraient des doutes sur la régularité des opérations de la maison ,
n'auront qu 'à adresser la demande pour libérer leurs titres par anticipation , et le
même Numéro original , inscrit sur leur certificat de jouissance , leur sera délivré par
l'intermédiaire d'une des premières banques du pays. Je tiens à la disposition des in-
crédules le nom et l'adresse des personnes qui se sont libérées et dont le même numéro
leur a été livré.

On peut d'ailleurs consulter le Journal des Fonds publics pour se rendre
un compte exact des obligations en portefeuille et des noms des clients souscripteurs
jusqu 'à ce jour.

Ce numéro sera distri bué gratuitement au Comptoir général International , 5, rue
de la Place-d'Armes, à Neuchâtel , près de la Préfecture , à toute personne qui en fera
la demande. On pourra choisir sur l'exemplaire donné le titre disponible qu'on désirera
acquérir , et se convaincre ainsi que ce titre n'aura rien d'imaginaire et que, contrai-
rement à ce que l'on croit, il ne sera pas dans les brouillards de la Loire.

LOUIS COUDOL, 319-1
Directeur et fondateur du Comptoir général international ,

pour favoriser le développement du Crédit et de l'Epargne
en Suisse ,

10, Rue du Château à Neuchâtel.
NB. La Caisse des Fonds Publics a toujours tenu et tiendra ses engagements. Je

me porte garant , dans l'intérêt des clients , de les faire exécuter. Le souscripteur devra
en faire de même; dans le cas contraire , je me verrai forcé de poursuivre le di t  enga-
gement par toute voie de droit dont je ne faillirai pas. LOUIS COUDOL.

AVIS

MM. les propriétaires et locataires
Dans le but de centraliser les renseigne-

ments des offres et demandes de loca-
tion de chambres et d'appartements ;
le détenteur du Kiosque Littéraire, rue
Léopold Robert , devant l'Hôtel des Postes
de cette localité, tient à l'usage de chacun
d'eux un registre d'inscription spécial ,
moyennant une finance de 50 et. (ces deux
registres pourront être consultés par cha-
cun contre un paiement de 20 et.)

Un tableau détaillé (mais sans nom),
d'offres et un de demandes seront régu-
lièrement affichés chaque jour en dehors
du Kiosque.

Deux autres registres seront établis de
la même manière et au même prix , pour:

MM. les fabricants et patrons d'une
part ; et MM. les employés-ouvriers et
domestiques de l'autre part.

NB. — Ce service de renseignements ne
comprendra que l'inscription pure et sim-
ple des offres et demandes, et les registres
précités à la disposition du public.
30 7' Henri HOUST.

On demande & loner s f*gsss3"*5BS
la rue de la Demoiselle, un appartement
d'une ou deux chambres, avec cuisine et
dépendances, pour y établir un petit atelier
de monteur de boîtes. — S'adresser au bu-
reau de I'IMPARTIAL . 176-1



TTn ronaccoiir conniUKSailtL ,iell Sit
UI1 I C|JdaaCUI partie , cherche une
place de suite chez un faiseur d'échappé
menls pour apprendre à achever. L'ap-
prentissage sera payé. — S'adresser an
bureau de I'IMPARTIAL . 289-3

Un j eune homme KsaKtdl̂
des bureaux et pouvant fournir de bons
certificats , désirerait se placer comme
commis dans une maison d'horlogerie ou
chez un notaire. — Prétentions modestes.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 2-'5 2

ÇprtîCÇÏinAÇ ®n demande des ser-
OCI UooaLJCo. tissages d'échappe-
ments et de moyenne à faire à la maison.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . '.'59-1

Une j eune personne p £%£s $5t
allemand , sachant très bien coudre et re-
passer , désire se placer , soit comme femme
de chambre , soit pour travailler et servir
dans un magasin ou dans une maison par-
ticulière en aidant au ménage.

S'adresser rue de la Place d'armes 3, au
premier étage. :-74 1

TTn rPflIPllP expérimenté dans tous
UII I CyiCUl  ]es genres soignés ,
ayant fait les échappements ancre et cy-
lindre et les repassages, désire entrer dans
un comptoir , ou à défaut se chargerait de
terminer des montres quand on lui four-
nirait les mouvements et les boît«s.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 167

Un j eune homme Î VlT̂ Z
telligent , cherche à se placer de suite. S'a-
dresser à Mme Giroud , rue de l'Hôtel-de-
Ville. n» 38. 205

Un j eune homme Êl^oM po«-
vaut fournir  dos garanties , cherche une
place de dégrossisseur , commissionnaire ,
ou emploi quelconque II pourrait entrer
de suite. S'adresser rue de la Balance , 17 ,
au premier étage. 306

¦ I

J. NAPHTHAL Y
5, Rue Neuve, 5

Vêtements ponr messlej rs^
j Bunes pns et enfants

Pardessus demi saison , valant . fr. 18, 22, 36, 30. 30
seront vendus » 14, Vè, 22, 2\i, 32

Pardessus d'hiver , valant . . fr. 25, 30, 40, 50, 65
| seront vendus à . . . . > 20, 25, 32, 40, 50

Vêtements complets , valant . . fr. 35, 45, 50, 60, 70
seront vendus à . . . .  » 30, 40, 45, 56, 60

Vestons , valant fr. 15, 20, 25, 30, 36
seront vendus à » 12, 15. 20, 25, 30

Pantalons et Gilets , valant . . fr. 20, 22, 26, 28, 32
seront vendus à » 18, 20, 22, 24, 27

Paletots élégants, valant . . . fr. 12, 18, 20, 23, 26
1 seront vendus à » 10, 15, 17, 20, 23
j  Jaquettes, valant fr. 25, 30, 32, 35, 42

seront vendues à . . . . » 20. 25, 27, 30, 35

Robes de chambre depuis fr. 15» —
Costumes pour garçons . . . .  » » 9»—
Pardessus pour garçons . . . .  » » 9»—
Couvertures de voyage, anglaises . » » 8» —
Chemises de flanelle > » 6»50

Chapeaux de feutre pour messieurs
à fr. 3, 4, 5, 6. 243-1

Qamnntai iPC Deux bons remon-
ncIIlUIUCUI d. teul.s peuvent entrer
immédiatement dans un comptoir de la lo
calité. Preuves de moralité et capacité sont
exigées.

S'adresser Place d'armes 18. 313-3

^PPVîintP ®n demande de suite ,
•Jt/ l V a,lllC. pour l'Alsace, une bonne
servante. Inutile de se présenter sans
d'excellents certificats. — S'adresser au
bureau de I'IMPARTIAL . 302-3

FînïÇÇPllÇP *-)n c'eman(ie de suite
r llllooCUSt/, une bonne finisseuse
de boites or , connaissant la partie à fond.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 303 3

Çn m mpHpr A  0u demande , pour
OUI1IIIICI 1CI Oi sommeliere , 1 jeune
fille pouvant fournir des preuves de mora-
lité. On donnerait la préférence à un i fille
connaissant déjà le service. — ^'adres^er
à Monsieur Forster , ferblantier , rue de la
Demoiselle 3. 306-S

N i f kp l A l lÇA  ^n demande de suite
lllOrVClCUoC. Une bonne ouvrière
nickeleuse pour la machine , ainsi qu 'une
apprentie qui serait rétribuée en entrant.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . <i78-2

f l l i c i n i à ro 0° demande , pour un
liUlMIUCI C. café-restaurant , une
bonne cuisinière. — S'adresser au bureau
de I'IMPARTIAL . 296 2

fïPilVPlir On demande , pour entrerVil C1ÏCU1 > de suite, un bon ouvrier
graveur de lettres. — S'adresser au bureau
de I'IMPARTIAL . 258-1

Pnl icco i ICO *-*n demande de suite àr UlISJCUiD. de favorables conditions
une maîtresse polisseuse de cuvettes or.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 254-2

^ATUantp  On demande une servanteiJCl vainc,  propre et active. Inutile
de se présenter sans de bonnes références.

Rue Léopold Robert 50, au l*r. 247-1

Pf l l iççpi lQf "  Une bonne ouvrière po-r uuaacuac. tisseuse de cuvettes or
et argent est demandée. — Offres avec cer
tificats ou présentation personnelle à l'ate-
lier de décorations , 282, Place du Marché ,
Locle. 246 1
p'rnhriîtOUI* On demande un assu-EiIl lUUlieUI . j etti emboîteur. Rétri-
bution immédiate. — S'adresser au bureau
de I'IMPARTIAL . 215-1

TlftrPlir Un bon ouvrier doreur estLHJl  GUI ¦ demandé de suite à l'Usine
d'horlogerie de Morteau . — S'adresser au
représentant , M. A. Chopard , rue des Arts ,
n» 25, Chaux-de-Fonds. 227-1

ÉTAT DES BESTIAUX
sEtl^-ët/ttu.® aux abattoirs

du U Janv. au 1" Janv. 188i.

I • I " l i 1 •NOMS 11 L lS  g j  'U |
des bouchers. LS a I g « "s £ ? S

|'J |H «]> ¦ O BU > E

Boucherie Sociale . .  — — 6 — — 8 8 7
Alfred Farny . . . .  3 - - 4 6 3
Julien Favre . . .  . — — •! — — 5 4 2.
Mari Metzger . . . — — 4 —  — — 5 3-
Herman n Gratwohl . . — — I — — 2 2 —
Jean Gneag i fils . _ - — — l — — — 2 1
Jean Wutnch . . .  2 - — 1 3 2
Daniel Zuberbiibler . — - 1 - — 1 1 —
Ferdinand Epp lû père . — — — — — 2 \ —
Abram R u e i F . . . . — - 2 — — — 1 —
Fritz Koih . . . . - - 1 4 3 1
Ulrich Pup ikofer . . — — — — — 1 I —
David Henni , . . . — — — — — 8 2 —
Josep b Jenzer ,. . . — — 2 — — 3 2 1
Veuve Henri Galland . — — — — — 1 — —Gottfried Ruffli . . .  — — — \ 3 —
Albert Ricborl . . . — — — — — 1 — —
Pierre Widmer . - — — — — — 1 — —
Fritz Gygî . . . . - — — - - 3 t —
Abram Girard . .. • — — 1 --  - 3 1 —
François Brobst, . . — — — — — 1 — —
J.-André Nili 'enegger . — — — — - 8 — —
Louis Heymann . . . - — _ 3 — 1 2 1
Eugène Baume . . . — — — — — 10 — —
Edouard Galland fils . - — — — — 1 — —
Edouard Schneider . . — — — — — 2 2 —
Arnold Widmer . . .  — — — — — 2 — —Charles Schlup . . .  1 — — 2 1 —
Fritz Antenen , . . — — — — — 4 3 —
André Scliurch . . . — - 2 1 —
John Bornoz . . . . — — — 2 1 —.
Eug., Jacot . . . . — — — — — 2 — —
Pierre Muller . . .  t — —
Jean Schaller . . . - — — — — 1 — —Etablissement . . . — — 1 — —

TOTAL . . — — 27
~

3 —  8ÎT 56 2t.

fh aî i m h r P  ^ ï°uer ^e suite , à uneUllalIJUl Ci dame , une chambre meu-
blée et chauffée. — S'adresser rue Fritz
Courvoisier 29, au second étage. 311-3

CViQ \mY\V& A, remettre de suite uneliilalilUl C. chambre meublée et in-
dé pendante. — S'adresser au bureau de
I'I MPARTIAL . 301-3

f nîHYmFP louer de suite uneUUall lUI Ci chambremeubléeou .non.
— S'adresser rue de la Paix . Qô, au 9rae , à
gauche. 316-3

Appartement. Ezï *Z;lti
appartement de 3 pièces. — S'adresser au
bureau de I'I MPARTIAL . 317-3

f h u m h P A  A louer une chambre meu-U ila i l J U i  Ce blée , indé pendante , au
soleil levant. — A la même adresse ou offre
à vendre l'outillage complet d'une adou-
cissense de rochets.

S'adr. au bureau de I'I MPARTIAL . 279-2

fh îim h P P  ^ •l0l,er une belle grande
V a l l & U l U I  C. chambre meublée , à deux
fenêtres , au soleil levant , à un ou deux
messieurs travail lant  dehors

S'adr. au bureau de I'I MPARTHL . 287-2

r hum h r O  * l°u01' du suite , a un
V11CUI1UI C» monsieur travaillant de-
hors , une  jolie chambre meublée , située
près des Collèges. — S'adresser rue de la
Demoiselle 37.' 260 1
P h a m h f O  Â louer uue chambre in-Vj . ldUlUt  C. dépendante , garnie.

S'adresser rue de la Charrière 6 , au 2™°
étage. 2G4-1

CYïamVlFa  &¦ l°ue >'> à nn monsieur
la l Idal lUi  C. travaillant dehors , une
jolie chambre meublée , bien exposée au
soleil , située rue Léopold Robert.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 265 1

P h il m h P A •*¦ l°uer de suite une
vllalUUI C chambre non meublée , à
des personnes sans enfants. — S'adresser
rue de l'Hôtel-de Ville 19, au rez-de-chaus
sée. 267-1

U l I a l l l U I  C. coucher à une dame ou
demoiselle d i toute moralité. — S'adresser
au bureau de ['I MPARTIAL . 270-1

rh f lmhrP  louer de suite , a desVal la l I lUI  C. personnes tranquilles ,
une chambre meublée , située près de la
poste et de la gare. — S'adresser chez M.
L" Châtelain , rue du Parc 33. 275-1

C h âimhl'P ¦*¦ 'ouer une chambre meu-Vj l iailJUl  O. blée , au soleil , pour mon-
sieur. — S'adresser rue Léopold Robert
n" 50, au premier étage. 248-1
f n - i if x  A- louer une grande cave indé-
VdVC. pendante. — S'adresser au bu
reau île I'IMPARTIAL . 72-1

M df i a c i n  On demande a loner,
ni ciy eJà l I l .  pour St Georges, un petit
MAGASIN bien situé. — S'adresser au
bureau de I 'IMPARTIAL . 307-3

Ph a m h rP Un monsieur demande »
wla lI lU!  C louer de suite une cham-
bre meublée où l'on puisse travailler et si-
tuée, si possible , au Quartier de l'Abeille.

Déposer les offres au bureau de I'IM-
PARTIAL . 280 2

On ûeniaiiae à loner ï8°̂ r , un^.ï^
parlement de 4 ou 5 pièces, situé au so-
leil levant et de préférence au centre
du village. — Adresser les offres Case
3592 à la poste. 263-2

A vPTlf iPP l'"e Pa'l'asse à ressorts ,,rx. veuui C ,,„ matelas , un duvet , un
trois coins et nn traversin ; le tout complè-
tement neuf.  — S'adresser au bureau de
^I MPARTIAL . 309-3:

Canaris hollandais, ^e^shollandais , bons chanteurs ; plus une
grande volière à deux compartiments.

S'adresser rue du Parc 17 , au 2»« étage ,
à gauche. 308 3

A VPnfl rP !l prix avanta geux > nn
' CIIUI c bon violon avec sa boîte .

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 284-2

À VPnr l rA  Pour cause de départ , uner\. V CaUUI C quantité d'objets mo-
biliers, tels que: plusieurs lita comp lets
eu fer , pour grandes personnes et pour en-
fants , lavabo, tables , table de nuit , fau-
teuil percé , v chaises anglaises , berceau ,
poussette , bai gnoire en zinc pour enfants ,
plusieurs glaces , 2 coussins à air (caout-
chouc), un extincteur , etc., etc.

S'adresser à M. VICTOR BR U N N E R , rue d&
la Demoiselle 37, qui renseignera. 150-2

R l i r ifl - f lYP  A vendre un très bonUtil 111-11AC, burin fixe , pouvant être
employé au pied et à la main , avec son
établi. — S'adr. chez M. Henri Jacot , rue
des Arts 13. 211-1

LA CAISSE D 'ÉPARGNE DE NEUCHATEL
porte à la connaissance du public , qu'à partir de l'année 1885,
la Direction a décidé que les dépôts remis au bureau central
ou chez MM. les Correspondants porteront intérêt dès le mois
qui suivra les versements; et les remboursements réclamés
jouiront du prorata couru jusqu'à fin du mois précédent.

Aux époques de St-Jean et de Noél , la Caisse continuera
comme du passé à payer des les 24 Juin et 24 Décembre, valeur
30 Juin et 31 Décembre, et accordera 15 jours de grâce en
Juillet et Janvier pour effectuer les dépôts, valeur 30 Juin et
31 Décembre. 4858-2

f \ n  demande à acheter un tour a guil-
*-' locheret nne li^ne droite, ainsi que
les accessoires d'un atelier de graveur.

S'adr. chez M. Georges Gentil-Wasmer ,
rue Fritz Courvoisier 38 A . 304-3

i demande à acWermt^yosv
13 li g., remontoirs échappements faits.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 203-1

Pppr f i l  c'a,,s 'a rue Léopold Robert ,
*¦ *" UU deux boites savonnettes ar-
gent , remontoir. — Les rapporter , contre
bonne récompense , rue Léopold Robert 61,
au deuxième étage. 312-3

PprHll près de la poste un éperon. Ler C l U U  rapporter contre recompense
rue Léopold Robert , 40 , au 1" étage. 318-3

PppHi i  daus la nuit du 16 au 17 Jan-
.T C I U U  vjer| en tre ja Chaux-de-Fonds
et le Locle , une couverture de voyage
noire et amarante. — La rapporter , con-
tre récompense , au bureau de I'IMPARTIAL .

281-2

PHMHMHiMBHBŒMBWËBMÉM
Monsieur et Madame PHILIPPE PERRET-

MARTI ont la douleur de faire part à leurs
amis et connaissances de la perte qu 'ils
viennent d'éprouver en la personue de leur
chère fille

Louise-Emma
décédée le 20 janvier , à l'âge de 4 ans 11
mois , après une très courte et pénible ma-
ladie. — L'enterrement , auquel ils sont
priés d'assister , aura lieu jeudi 2a cou-
rant , à 1 heure après midi. 297-1

Domicile mortuaire : Rue du Versoix 9.
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